
e pouvoir sortir dans la rue. Un arrêt, venu à. la derniýre
eure, y avait répondu en l'interdisant.

- Monseigneur, avait demandé un courageux habitant
a Saint -Maximin, nous permettez - vous la procession
dtérieure ?

- -Marchez, avait répondu Mgr- de F réj us, et nous vous
iivron8.

On sort donc, croix en tète, une masse d'hommes faisant
)rtège au chef de Sainte _Marie Madeleine. Grand émoi
ors. Un capitaine de gendarmerie et le commissaire de
)lice venu de Toulon pour la surveillance, accourent tout
)erdus. Les gendarmes à cheval cherchent à arrêter le cor-
ge ou plutôt la foule compacte qui s'engouffre dans la

an'u.Quelques altercations. De totsparts, on crie:
Liberté ; Liberté ! Vive Sainte Mai-aeen ~Bref,
ndarmes et policiers batttent en retraite et inie prennent
tête du cortège. Et la procession finie, un véritable flot

inain portant la Sainte, comme dans une barque d'hon-
ur, péncètre dans la baiiu.Mais les têtes sont telle-
cnt sur-chauffé'es que les acclamations se continuent dans
nceinte sacrée. N'est-ce pas bien provençal et français ?
i tout cas, c'est d'un grand exemple et c'est aussi la réalisa-
>n de la b elle parole du Père Lacordaire: La liberté ne se


